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Introduction

Plusieurs jeunes manifestent des difficultés 
d’adaptation socioaffectives et comporte-
mentales. En tant qu’acteurs de l’éducation, 
il nous est tous arrivé de ressentir de l’im-
puissance ou de l’insatisfaction dans nos ef-
forts visant à soutenir ces élèves pour qui la 
forme scolaire traditionnelle semble parfois 
échouer. À cet effet, nombre d’écoles 
cherchent des dispositifs éducatifs nova-
teurs. Dans le cadre de cet article, nous al-
lons présenter l’une de ces avenues : l’inter-
vention psychosociale par la nature et l’aven-
ture (IPNA). 

Qu’est-ce que l’IPNA ?

Parmi les désignations plurielles du recours 
à la nature et à l’aventure comme modalité 
d’intervention, nous recourons au terme in-

tervention psychosociale par la nature et 
l’aventure (Rojo & Bergeron, 2017). Inscrite 
dans un continuum éducatif thérapeutique, 
elle se distingue par l’importance accordée 
à la dimension psychosociale et relation-
nelle en tant que levier d’adaptation et de 
changement. En effet, cette modalité d’in-
tervention s’appuie sur le postulat que c’est 
dans la rencontre avec l’autre que l’humain 
se construit. L’IPNA s’inscrit dans une ap-
proche d’apprentissage expérientiel qui, dit 
très simplement, consiste à transformer une 
expérience en apprentissages utiles à 
d’autres contextes. Elle engage donc un 
groupe de personnes dans une programma-
tion d’expériences de nature et d’aventure 
variées : certaines structurées (p. ex. esca-
lade, randonnée, activité de confiance) et 
d’autres reliées aux opérations routinières 
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Résumé
L’intervention psychosociale par la nature et l’aventure est une approche novatrice permettant de soutenir les jeunes d’âge 
scolaire, notamment ceux éprouvant des difficultés d’adaptation socioaffectives et comportementales. Après avoir pré-
senté l’approche, nous décrirons à l’aide d’exemples et de témoignages de jeunes comment celle-ci peut contribuer à gé-
nérer des retombées positives sur différents plans. Autrement dit, nous illustrerons comment la nature et l’aventure peuvent 
devenir un levier pour favoriser le développement d’une relation à soi et aux autres plus saine et positive.

Zusammenfassung
Psychosoziale Intervention durch Natur und Abenteuer ist ein innovativer Ansatz zur Unterstützung von Kindern im 
Schulalter, insbesondere wenn diese Anpassungsschwierigkeiten im sozioaffektiven Bereich und im Verhalten zeigen. 
Nach einer einleitenden Erklärung, worum es sich bei der Psychosozialen Intervention durch Natur und Abenteuer 
handelt, wird anhand von Beispielen und Berichten erläutert, wie das Konzept in verschiedenen Bereichen positive Ef-
fekte bei Kindern und Jugendlichen generiert. Das heisst: Wir zeigen auf, wie Natur und Abenteuer als Hebel für die 
Entwicklung einer gesünderen und positiveren Beziehung zu sich selbst und zu anderen genutzt werden können.
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de la vie en groupe (p. ex. préparer les re-
pas ou le campement). Quelles soient plani-
fiées ou émergentes, elles comportent des 
défis tant sur le plan physique, affectif, so-
cial que psychologique et provoquent cer-
tains déséquilibres susceptibles de stimuler 
les capacités adaptatives. Les personnes 
impliquées rencontreront donc de multiples 
opportunités de mobiliser leurs ressources 
internes, de développer de nouvelles habi-
letés et, graduellement, de se (re)découvrir 
(Priest & Gass, 2017). 

La programmation d’IPNA devra être soi-
gneusement planifiée afin que les expé-
riences proposées soient adaptées aux be-
soins des personnes et cohérentes avec des 
objectifs ciblés. Précisons aussi que la na-
ture n’est pas qu’un contexte, elle est appré-
hendée comme une entité avec laquelle il 
est possible de se (re)connecter et qui, ce 
faisant, facilite une (re)connexion à soi et 
aux autres. Ajoutons à cela que l’IPNA né-
cessite un travail de facilitation par une 
équipe détenant des compétences tech-
niques relatives aux activités en plein air 
ainsi qu’en intervention éducative et expé-
rientielle. L’équipe devra accorder une 
grande attention à la réflexion sur les expé-
riences vécues et au transfert des apprentis-
sages à d’autres contextes afin que ces der-
nières soient fécondes 1.

 1 Voir par exemple Bergeron et al. (2017) pour 

d’autres repères d’intervention concrets.

Quels sont les leviers de l’IPNA ?

L’expérience scolaire de jeunes présentant 
des difficultés d’adaptation socioaffectives 
et comportementales est souvent jalonnée 
par des échecs et des histoires de margina-
lisation et d’exclusion (Desbiens et al., 
2020). Affectant négativement l’image 
qu’ils se construisent d’eux-mêmes, ces ex-
périences contribuent à renforcer la percep-
tion négative qu’ont ces jeunes de l’école, 
l’appréhendant comme un milieu hostile. 
C’est là que l’IPNA tire son épingle du jeu. 
Elle constitue une décontextualisation par 
rapport au cadre scolaire, souvent devenu 
source de désintéressement, de méfiance, 
voire de souffrance. 
 Certaines recherches révèlent que les 
approches d’éducation par la nature 
conduisent les jeunes présentant des vulné-
rabilités et des difficultés comportemen-
tales à se développer sur le plan socio-émo-
tionnel (McCree et al., 2018 ; White, 2012). 
Étant donné son caractère non familier, 
l’environnement naturel serait de fait moins 
menaçant pour ces jeunes qui aborderaient 
les expériences proposées dans une posture 
moins défensive (Newes & Bandoroff, 
2004). Ces auteurs ajoutent que ces situa-
tions nouvelles ont le potentiel d’ébranler 
certaines dynamiques adaptatives dysfonc-
tionnelles. C’est d’ailleurs ce que nous 
avons observé lors d’un projet d’interven-
tion et de recherche avec des adolescents 
présentant des difficultés d’adaptation im-
portantes (Bergeron et al., accepté). Dans 
les prochaines lignes, nous mettons en évi-
dence cinq leviers de l’IPNA et les illustrons 
par des propos d’adolescents et d’acteurs 
scolaires que nous avons rencontrés en en-
trevue. 

Les approches d’éducation par la nature 
conduisent les jeunes présentant des  
vulnérabilités et des difficultés comporte-
mentales à se développer sur le plan  
socio-émotionnel.
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Un environnement et des 

expériences stimulantes et 

engageantes

L’environnement naturel dans lequel se dé-
roule l’IPNA, jumelé aux types d’expé-
riences qui s’y vivent, constituent des élé-
ments pouvant avoir une influence positive 
sur la motivation et l’engagement des 
jeunes. D’une part, la nature comporte des 
éléments de nouveauté, d’excitation et d’in-
certitude qui suscitent l’intérêt (Priest & 
Gass, 2017). D’autre part, les expériences 
de nature et d’aventure proposées re-
gorgent d’occasions de ressentir, de bouger, 
de réfléchir, d’expérimenter, de se mettre au 
défi et d’interagir, ce qui peut être plus sti-
mulant et motivant, particulièrement pour 
ces élèves pour qui les tâches scolaires ont 
souvent perdu du sens et de l’intérêt. Ces 
expériences mobilisent les jeunes dans leur 
globalité, elles les engagent « de corps, de 
cœur et d’esprit » et éveillent leurs sens. Hu-
mer l’odeur des feuilles, entendre les bruits 
de la nature et contempler le soleil qui se 
couche ne sont que quelques exemples 
d’opportunités sensorielles qui contribuent, 
elles aussi, à stimuler l’intérêt. Un jeune ré-
sume bien l’ensemble de ces constats : 

« On faisait de l’escalade, de la via ferra-

ta, du kayak. C’était le fun ! Puis aussi, on 

était tous ensemble. On était dehors, on 

était en nature. C’était le fun ! » 

Retenons que la nature et l’aventure 
peuvent stimuler ces jeunes à expérimenter 
de nouveaux comportements et à s’engager 
ou se réengager dans un processus de déve-
loppement personnel. Soulignons encore 
que le développement des habiletés de ré-
gulation émotionnelle est conditionnel au 
développement de la conscience des sensa-

tions corporelles (Levine, 2014). En ce sens, 
le caractère global et multisensoriel des ex-
périences de nature et d’aventure est un le-
vier important non seulement sur le plan 
motivationnel, mais également pour aider 
les jeunes à améliorer leurs habiletés de ré-
gulation.

Des occasions de vivre des réussites 

et de développer une image de soi 

plus positive

L’IPNA engage les jeunes à travers des dé-
fis stimulants qui constituent pour eux des 
occasions de mobiliser différentes res-
sources personnelles, parfois insoupçon-
nées, et à en développer de nouvelles. Plus 
encore, en surmontant ces défis significatifs 
dont le niveau de difficulté est progressif, ils 
ont enfin l’occasion de vivre des réussites, 
de découvrir leur potentiel et d’être fiers 
d’eux, comme l’exprime ce jeune : 

« J’ai appris que j’étais capable d’accom-

plir certaines choses dont je ne pensais 

pas être capable ! » 

À l’instar de White (2012), nous croyons que 
le fait de vivre des réussites joue un rôle 
central dans le succès de l’IPNA pour ces 
jeunes. 
 Ceux que nous avons rencontrés en en-
trevue nous ont parlé de la fierté de dépas-
ser leurs limites et leurs peurs, de trouver 
une solution à un problème, de jouer un rôle 
important dans le groupe, d’aider un ami en 
difficulté, de réussir à s’exprimer calme-
ment, etc. Ces réussites ainsi que les émo-
tions positives qui y sont associées contri-
buent à ce que ces jeunes transforment 
l’image souvent négative qu’ils se sont for-
gée d’eux-mêmes. Ce vécu émotionnel po-
sitif devient d’ailleurs un ancrage fort im-
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portant et utile au moment de retourner 
dans le quotidien et à l’école (Le Breton, 
2019). Des recherches révèlent l’influence 
positive de ces programmes sur le concept 
et l’estime de soi de jeunes éprouvant des 
difficultés (Bowen & Neill, 2016 ; White, 
2012). 

Un cadre plus ouvert qui  

favorise la responsabilisation et 

l’autodétermination

Les enseignants portent souvent la lourde 
responsabilité d’amener les élèves à se 
conformer aux nombreuses règles et 
normes implicites ou explicites qui struc-
turent le cadre scolaire. L’intervention au-
près de jeunes présentant des difficultés 
comportementales peut être, quant à elle, 
exigeante et stressante, et dans ce contexte, 
les enseignants peuvent être portés à s’ins-
crire dans des postures de contrôle en limi-
tant l’autonomie et les possibilités d’action 
des élèves (Bergeron, Houde et al., 2021). 
Or, le développement des habiletés de régu-
lation ne peut s’effectuer qu’à condition 
d’offrir davantage de contrôle interne aux 
jeunes (Dan, 2016). 
 L’IPNA offre un avantage considérable 
en ce sens. La nature constitue de fait un en-
vironnement plus neutre et plus ouvert. Plu-
sieurs des normes en vigueur dans le cadre 
scolaire ne s’appliquent tout simplement 
pas. De plus, les expériences et activités 
sont conçues pour que les jeunes en soient 
les acteurs principaux et puissent en contrô-
ler certains paramètres. Les acteurs 
cherchent à soutenir, individuellement et 
collectivement, la prise de responsabilités, 
de décisions et de risques chez les jeunes. 
Ils sont à l’affût des occasions naturelle-
ment présentes et peuvent aussi en générer. 

Par exemple, il peut s’agir de choisir un iti-
néraire ou son niveau de difficulté, d’être 
responsable de l’entretien du feu, de choisir 
les menus, de gérer sa consommation 
d’eau, de se fixer des objectifs, etc. L’erreur 
étant permise et située comme source d’ap-
prentissage, c’est également pour eux l’oc-
casion de vivre les conséquences naturelles 
de leurs choix et de se réajuster. 
 Cette « liberté encadrée et accompa-
gnée » offre un espace sécuritaire (affecti-
vement et physiquement) pour que les 
jeunes puissent mettre à l’épreuve leurs 
compétences socio-émotionnelles et com-
portementales et les développer. McCree et 
al. (2018) parlent d’un espace émotionnel 
dans lequel ils se sentent plus libres d’être 
eux-mêmes et d’exprimer leurs émotions, 
ce qui soutiendrait le développement de 
leurs habiletés d’autorégulation. Il s’agit de 
leur donner les opportunités pour qu’ils de-
viennent auteurs de leur vie et développent 
le sentiment qu’ils peuvent y arriver, comme 
en témoigne ce jeune : 

« Les moments où il fallait qu’on collabore 

ensemble, qu’on discute de comment agir, 

de comment être synchronisé […]. Ce sont 

des moments qui m’ont marqué parce que 

c’est le fait qu’au final, on est capable de 

discuter, qu’on est capable de parler, 

qu’on est capable de trouver des solutions 

face à l’adversité. C’est des moments que 

j’ai vraiment appréciés. »

Un vécu partagé qui favorise des 

liens signifiants et de qualité

Les défis relationnels, notamment avec les 
acteurs scolaires, ne sont pas rares chez les 
jeunes présentant des difficultés d’adapta-
tion socioaffectives et comportementales. 
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Réunissant élèves et acteurs à l’extérieur de 
l’école, l’IPNA semble avoir un impact positif 
sur ce plan. D’une part, l’intervention éduca-
tive s’incarne par l’entremise des expé-
riences de nature et d’aventure, ce qui peut 
s’avérer moins menaçant pour ces jeunes 
(Newes & Bandoroff, 2004). D’autre part, les 
rôles traditionnellement associés à chacun 
ne sont plus les mêmes lors de ces expé-
riences, ce qui amène les élèves et les ac-
teurs à se rencontrer et à se voir autrement. 
Lors d’une entrevue, un enseignant relate un 
moment de complicité où en faisant la vais-
selle, un jeune habituellement très renfermé 
s’est ouvert à lui. Un autre rapporte un mo-
ment éprouvant physiquement où des élèves 
lui sont venus en aide. Ils vivent ensemble 
des défis similaires ainsi que des situations 
d’interdépendance où chacun devient une 
ressource pour l’autre. Ils partagent des res-
ponsabilités, prennent des décisions conjoin-
tement et, ce faisant, peuvent tisser des liens 
plus forts, marqués de plus de confiance. La 
dynamique relationnelle peut graduellement 
devenir plus égalitaire et horizontale (Bergeron 
et al., accepté) :

« Dans la nature, […] on est à la même 

hauteur […]. Man-to-man… Il n’y a pas 

de hiérarchie […]. Des humains qui gran-

dissent ensemble. »

De retour à l’école, ces liens plus forts de-
viennent des leviers importants, considé-
rant l’influence de la relation positive élève-
enseignant sur plusieurs variables scolaires.
Les programmes d’IPNA sont également re-
connus pour aider à la cohésion et au déve-
loppement de liens de confiance dans un 
groupe. De notre côté, les élèves d’une 
même classe ayant participé à l’un de nos 

projets nous ont révélé s’entraider davan-
tage, mieux connaître leurs camarades et 
avoir développé des liens plus forts :

« Le groupe est davantage vraiment atta-

ché. Maintenant, on dirait qu’on se connaît 

plus, chaque personne ensemble. »

Plusieurs élèves ont aussi indiqué que le 
projet avait changé les dynamiques rela-
tionnelles dans la classe :

« Je pense que c’est l’harmonie. On se 

coupe moins la parole. On s’envoie moins 

promener. On est plus respectueux. »

À l’instar de Le Breton (2012), nous pensons 
que ce vécu partagé en dehors des murs de 
l’école procure des occasions de revenir à 
des liens sociaux sous une forme plus heu-
reuse et significative.

Une nature apaisante et 

nourrissante

Une nature qui apaise le corps et l’esprit, 
voilà un autre grand levier de l’IPNA. Le 
contact avec la nature constitue de fait un 
terreau fertile afin de soutenir le bien-être 
émotionnel, mental et physique de la per-
sonne. Ce contact agit directement sur le 
corps avec des bénéfices sur la santé phy-
sique, par exemple sur l’obésité, le système 
immunitaire ou la baisse des signes de 
stress (Keniger, et al., 2013). Ce contact a 
également des répercussions sur l’esprit en 
activant des zones du cerveau en lien avec 
le plaisir et le bonheur, tout en favorisant 
l’apaisement dans environnement plus re-
laxant et moins hostile (Selhub, et al., 2012). 
Certes, la nature impose une temporalité 
singulière qui vient en opposition au rythme 
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rapide et au bruit du quotidien urbain, 
comme en témoigne cet extrait :

« J’ai vraiment aimé ça. La nature et l’eau. 

J’ai vraiment aimé ça. C’est comme, c’est 

comme si je lâchais les jeux vidéo d’un 

coup, que je sortais dehors, pis que je lâ-

chais tout ça ! »

Lorsque bien planifiée, cette immersion en 
contexte naturel peut constituer un espace-
temps nourrissant, propice à une (re)
connexion plus positive à soi-même et à ce 
qui nous entoure (Le Breton, 2019). Ce même 
auteur souligne que l’IPNA, et plus précisé-
ment le mode expédition de l’approche, per-
met au jeune de créer une mise en paren-
thèse avec un vécu parfois difficile ou trau-
matisant, et procure une distance physique 
et morale essentielle au retour sur soi qui fa-
vorisera l’occasion d’une redéfinition de ce 
que l’on est et de ce que l’on veut devenir.

Conclusion

Les élèves présentant des difficultés d’adap-
tation socioaffectives et comportementales 
traînent bien souvent un important bagage 
chargé d’expériences négatives. Ayant éri-
gé au fil du temps de vastes remparts pour 
se protéger, il n’est pas étonnant de consta-
ter qu’ils répondent souvent moins bien aux 
modalités d’intervention traditionnelles. 
L’IPNA se distingue d’ailleurs des pro-
grammes d’intervention visant le dévelop-
pement de compétences sociales et émo-
tionnelles où ces dernières sont générale-

L’intervention par la nature et l’aventure 
permet de sortir des logiques déficitaires et 
stimule les potentialités des jeunes.

ment morcelées en processus isolés que 
l’élève devrait apprendre à maîtriser. Sollici-
tant considérablement les sphères cogni-
tives et verbales du jeune, ces programmes 
reposent bien souvent sur un enseignement 
explicite d’habiletés et de comportements 
attendus.  De son côté, la séquence d’IPNA 
s’amorce dans l’expérience pour ancrer les 
apprentissages dans un vécu interne holis-
tique et significatif. L’objectif est de situer 
les compétences visées et de soutenir 
l’adaptation dans des contextes relation-
nels plus authentiques et favorables au dé-
veloppement de ces compétences.  Il nous 
semblait donc important de réfléchir à des 
avenues alternatives, et c’est ainsi que nous 
avons cherché à illustrer le potentiel de l’IP-
NA dans cette perspective. Loin d’être une 
solution miracle, elle permet toutefois de 
sortir des logiques déficitaires et elle repose 
sur la stimulation des potentialités des 
jeunes pour leur permettre de vivre enfin 
des réussites et, nous l’espérons, de re-
prendre confiance en leurs capacités.
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